
Après une année festive et riche d’évènements
pour nos 60 ans, le mot clé de FNE Anjou pour
2026 sera “consolidation”. Consolider pour faire
durer notre forme d’engagement qui est d’autant
plus utile que les vents contraires soufflent fort,
pour encore et toujours donner envie d’agir
collectivement en faveur de l’environnement et du
patrimoine.

Il s’agit en priorité de mieux faire connaître nos
actions. Notre communication s’est renforcée
avec une présence très active sur les réseaux
sociaux, Instagram et Facebook, grâce à la
créativité d’une nouvelle administratrice. Nous
avons aussi cette lettre d’information annuelle qui
présente et illustre la transversalité de nos
activités ainsi que les infolettres, celle de FNE
Anjou et les 3 récentes de FNE Pays de la Loire :
faites-les connaître autour de vous.

Nous répondons aussi souvent que possible aux
sollicitations de la presse locale et nous pouvons
probablement nous améliorer en la matière. Nous
avons identifié un point faible majeur de notre
communication : notre site Internet qui a vieilli et
qui est insuffisamment mis à jour. Sa rénovation
en 2026 doit permettre de mieux identifier les
associations membres pour faire fédération.
Comme personne ne racontera nos dossiers
historiques à notre place, nous devons en faire le
récit pour donner envie de nous rejoindre. Enfin
ce site doit évidemment permettre de suivre
notre actualité et de s’approprier nos
argumentaires. Pour mener à bien cette tâche,
nous avons besoin d’étoffer le groupe de
bénévoles «communication».

Le projet Arbres d’Anjou va étendre ses racines
dans tout le Maine-et-Loire, en faisant circuler
l’exposition après le mois d’avril et aussi en
suscitant des partenariats avec de nouvelles
communes.

Est aussi annoncée une deuxième année de
partenariat avec les étudiants en BTS
Aménagements Paysagers du Lycée agricole Le
Fresne, la première promotion ayant livré ses
créations à Sainte-Gemmes-sur-Loire ce 26 mars.

Le projet Sentinelles de la Nature doit également
être consolidé, en renforçant l’équipe des
référents qui permettent d’apporter des réponses
souvent efficaces à des dégradations de
l’environnement. Nous désirons aussi structurer
un projet permettant de mieux identifier les
initiatives favorables à la transition écologique en
allant à la rencontre des collectifs et associations.

Cette consolidation de notre fédération est
nécessaire pour rester au service de la
démocratie environnementale en Anjou. Celle
qui sait articuler des forces collectives de
résistance face à des projets non souhaitables
pour l’avenir- on peut ici penser au projet minier
Bélénos. C’est également une démocratie
proactive, force de propositions concrètes pour
déployer des modes de vie plus sobres. Les
chantiers sont vastes et dans une période où les
reculs sont nombreux, il est important de trouver
des alliés. Une première illustration : les 8 débats
sur la qualité et le prix de l’eau potable organisés
conjointement avec l’UFC Que Choisir et d’autres
associations locales dans les prochaines
semaines. Venez nombreux et emmenez vos amis
partager les réalités de l’eau, ce commun
essentiel mais menacé que FNE Anjou défend
depuis toujours.

Adaptation au changement climatique,
préservation et rénovation du patrimoine,
protection de la biodiversité, partage de l’eau,
enjeux pesticides et de santé environnement, mix
énergétique, lutte contre l’artificialisation des
sols… cette liste est loin d’être exhaustive mais sa
simple énumération montre que nous avons
matière à nous engager pour construire
ensemble un monde vivable.
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